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AVERTISSEMENT 
de l'Auteur, mis à la tête de 

la seconde Edition. 
Il y a long-tems que mes Amis 

desirent de moi une Bibliothé-
que Choisie, c'est-à-dire, quelque 
chose de plus satisfaisant que ce qui 
a paru jusqu'ici sous le nom de Bi-
bliothéque. Mais comme cet Ou-
vrage demande beaucoup de tems 
& de peine, j'avois toûjours fait dif
ficulté de m'engager à y travailler. 
Enfin vaincu par leurs sollicitations, 
j'en donne aujourd'hui dans ce vo-
lume un petit essay. Mon dessein n ' e s t 
pas d'y parler de toute forte de Li
es ; mais seulement de quelques-
uns de ceux qui regardent les Belles-
Lettres, ou qui ont fait & qui font 
encore aujourd'hui les délices de nos 
Sçavans. Je ne mesle dans cet Ou
vrage aucune aigreur contre person-
ne ; & dans la censure que je fais 
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AVERTISSEMENT. 
de certains endroits de plusieurs Li
v r e s , je tâche toûjours de rendre 
justice au merite de leurs Auteurs. 
J'ay ajoûté dans cette seconde édi
tion plusieurs choses particulieres, 
qui par consequent ne déplairont pas 
à mes confreres les Bibliothécaires 
pour qui j'écris principalement. -

E X T R A I T D E S A C T E S 
des Sçavans publiez à Leipsik, année 

1684.. page 314. 
Touchant la Bibliothéque Choisie de M. 

C O L O M I E ' S. 

INter eos qui £tudium adhibent, ut Libri qui pro-
deunt cum judicio indicentur, non contemnen-

damoperam præ£tare cœpit Paulus Colomesius Ru-
pellanus, eruditionis at que industriæ suæ specimen 
insigne exhibens in libello hoc, usu brevissimo, & 
non nisi centum Librotum historiam referente. Eo-
rum selectum suo arbitrio fecit, nullo, qui appa-
reat, materiarum ordine observato : Editiones ta-
men optimas notavit, & , ubi epicrisin addit, ea 
usus est moderatione, ut neque sectæ studia facile 
detegat, neque de maledicentia querendi ansam 
cuiquam præbeat, et si errores aliquando non reti-
ceat. Optamus itaque ut laborem suum continuet 
Author doctissimus, utque sit qui Gallicè scripta 
Latinè vertat, nifi ipse hac lingua inposterum uti 
malit, ficut uti illâ in aliis scriptis non dubitavit. 



P R E F A C E 
Pour cette nouvelle Edition. 

LA Bibliothéque Choisie de Co-
lomiés a été imprimée plu

sieurs fois : La premiere à la Rochel
le en 1682. in 8°. la deuxiéme à 
Amsterdam en 1700. in 8°. & la 
troisiéme à Hambourg en 1709. in 
4.°. avec ses autres Oeuvres recüeil
lies par M. Fabricius. Cet Ouvrage 
contient des anecdotes intéressantes 
pour les Gens de Lettres ; & comme 
les exemplaires en sont devenus ra-
res, on a crû que le Public rece
vroit volontiers cette nouvelle Edi-
tion. 

On a suivi la deuxiéme, ainsi que 
M. Fabricius a fait, parce qu'elle 
est revûë & augmentée par l'Auteur. 
Mais la premiere contenant aussi 
quelque chose de plus en certains 
endroits, il a fallu la consulter pour 
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Vj PREFACE. 
donner à celle-ci les avantages par
ticuliers des deux autres. 

Il m'est tombé entre les mains des 
Notes de Pierre Bonnet-Bourdelot 
sur cette Bibliothéque Choisie ; on a 
trouvé encore après lui quelques Re
marques à faire, & M. : de la Mon-
noye, avant que la République des 
Lettres l'eût perdu, prit le soin de 
revoir ces Notes, & d'y joindre les 
siennes. Toutes ces Observations de 
différentes mains composent unCom-
mentaire dont le Texte de Colomiés 
sembloit avoir besoin. 

Paul Colomiés nâquit en 1638. à 
la Rochelle, où ses Ancêtres s'é 
toient établis, & vivoient dans la 
Religion Protestante. Sa Famille 
étoit originaire de Bearn. Il étoit fils 
de Jean Colomiés Docteur en Mé
decine , & petit-fils d'un Ministre. Il 
fit ses premieres études sous les yeux 
de son pére qui étoit habile. A l'âge 
de 16. ans, on l'envoya à Saumur 
faire sa Philosophie, & sa Théologie. 



P R E F A C E . vij 
I1 y apprit l'Hebreu sous Louis Cap-

pel. En 1664. il vint à Paris, où il 
contracta avec Isaac Vossius une liai-

son qui dura toute sa vie. Vossius 
l'emmena en Hollande, d'où il re-

vint en France un an après. Il y de
meura jusqu'en 1681. qu'il passa en 
Angleterre, où Vossius le reçut en
core chez lui. Il ne fut pas long-
tems à Londres sans y prendre du 
dégoût pour le parti Presbyterien ; 
il 1e marqua dans son Theologorum 
Presbyterianorum Icon, qui lui fit bien 
des ennemis. Il panchoit davantage 
vers la Communion Episcopale, & 
il fut Lecteur d'une Eglise Françoise 
qu'on érigea à Londres selon le Rit 
des Episcopaux. 

Colomiés demeura deux ans à 
Londres avec Vossius, ensuite il alla 
à Lambeth en qualité de Bibliothé
caire de l'Archevêque de Cantorbéry 
Guillaume Sancroft. Ce Prélat s'é-
tant atriré la disgrace de la Cour fut 
dépoüillé de son temporel en 1691. 

ã 4. 



viij PREFACE. 
& Colomiés perdit son emploi. Il 
en tomba malade de chagrin, & de
puis il ne fit plus que languir. Dans 
ce tems-là on parla de lui faire avoir. 
la direction de la belle Bibliothéque 
de Gottorp,qui est dans le Palais du 
Duc d'Holstein ; mais il mourut à 
Londres le 13. Janvier 1692. âgé 
de 54 ans. On sçût après sa mort 
qu'il avoit contracté à Lambeth un 
mariage de conscience avec une fille 
de basse condition, à qui il laissa un 
legs de 30. liv. sterlin. Ses Livres & 
ses Manuscrits, passerent dans les 
mains de son cousin germain & son 
heritier M. Hamelot. 

La Religion de ses ancêtres, que 
professoit Colomiés, l'avoit jetté dans 
l'étude de la Theologie, & son incli
nation dans celle de la Critique & des 
Belles-Lettres. Il possedoit toutes les connoissances du Bibliothécaire, 
l'Histoire Littéraire avec ses dépen
dances. Son principal soin dans ses 
lectures étoit de recueillir les anec-

* 



PREFACE. ix 
dotes concernant laVie & les Ouvra-
ges des Sçavans. Toûjours judicieux, 
i1 ne puisoit que dans les bonnes four-
ces : C'est de là qu'il tira les traits & 
les passages singuliers dont la plûpart 

de ses Ouvrages sont composez. Ce 
ne sont pas à la verité des Traitez 
d'une grande étenduë, mais ils sont 
remplis d'une érudition curieuse, & 
finement recherchée ; & ce qui est 
plus estimable encore, c'est qu'on y 
voit regner l'air d'un honnête-homme qui 
fait justice à chacun sans avoir egard à la difference des Religions. * 

L'intégrité de ses mœurs ne le mit 
pas à l'abri des injures. L'Auteur de 
l'Esprit de M. Arnauld traita Colo
s de parasite & d'homme aux ga
ges de Vossius. Le Theologorum Pres-
byterianorum Icon lui attira cette insul-
te de la part de Jurieu. Il étoit au-
dessus d'un pareil reproche par la si-
tuation de ses : affaires, & plus en
core par sa maniere de penser : C'é-
toit un vrai Philosophe. La douceur -

* Vigneul-MarvilIe Tome I. 
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x P R E F A C E . 
de son esprit l'empêcha de répondre 
aux invectives du violent Jurieu, qui se trouvent pleinement réfutées 
par Bayle dans son Dictionnaire à 
l'article de Colomiés. 

On a de Colomiés quantité d'Ou
vrages publiés séparément. Le docte 
M. Fabricius a pris soin de les recueil
lir , & d'en faire un corps.qu'il a don
né en 1709. à Hambourg in 4°. Co
lomiés a laissé quelques Manuscrits, 
entr'autres l'Italie & l'Espagne Orien-
tale, que le sçavant M. Volsius a pu
blié depuis peu dans la même Ville. 
Il y a encore des additions & correc
tions sur plusieurs de ses Ouvrages, 
qu'il avoit publiez, comme sur la 
Gaule Orientale, & sur la Vie du P. 
Sirmond. On a lieu de regretter un 
petit Ouvrage qu'il avoit intitulé, Clef de quelques endroits de Balzac. La 
collection que M. Fabricius a faite • 
des Ouvrages de Colomiés n'étant 
pas complette, il seroit à souhaiter 
qu'on donnât un supplément tant de 



PREFACE. xj 
ceux qui y manquent, que des Ma-
nuscrits, & de ses additions & corre-
ctions sur les imprimez. 

C'est pour faire ce supplément au-
tant qu'il est possible, qu'on a réim
primé à la suite de la Bibliothéque 
choisie quelques Opuscules de Colo-
lomiés qui ne se trouvent point dans 
la collection de M. Fabricius. 

1°. La Vie du P. Sirmond, impri
mée à la Rochelle en 1671. petit in 
8°. C'est un bon témoignage de la 
vertu de cet illustre Jesuite, & en 
même tems de la candeur d'un Pro~ 
testant. 

2°. L'Exhortation aux Martyrs, traduite de Tertullien, & imprimée 
à la Rochelle en 1673. petit in 8°. 

On auroit pû réimprimer encore 
un petit Recueil d'Epigrammes & de 
Madrigaux de Colomiés. Mais l'ex
cellente Littérature, qui regne dans 
la Bibliothéque Choisie, ne devoit 
point être mise en contraste avec des 
piéces de Poësie d'un três-mauvais 
goût. 



xij PREFACE. 
Pierre Bonnet-Bourdelot, le pre-

mier Auteur des Notes sur la Biblio-
théque Choisie, étoit Médecin ordi-
naire du Roi Louis XIV. & premier Médecin de Madame la Duchesse de Bourgogne. Il étoit neveu de Pierre Michon connu sous le nom de l'Ab
bé Bourdelot, & petit - neveu de 
Jean Bourdelot dont on a des Notes 
sur Petrone. Il faut sçavoir que ce 
Jean Bourdelot laissa avec une très-
belle Bibliothéque sa succession à 
l'Abbé Michon fils de sa sœur, à la 
charge qu'il porteroit le nom de Bour
delot ; celui-ci fit pareillement son 
heritier & avec la même condition 
Pierre Bonnet aussi son neveu fils de 
sa sœur. Ce Pierre Bonnet dernier 
Bourdelot étoit frere de M. Bonnet 
qui a donné une Histoire de la Mu-
s ique , & une de la Danse. Ce qu'il 
y a de bon dans ces Ouvrages ap
partient peut-être à nôtre Bourdelot 
(conjecture qui n'est pas tout-à-fait 
hazardée.) Ses Notes sur la Biblio-
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théque Choisie ne font qu'un échan-
tillon de son érudition en ce genre. 
Il a laissé un Catalogue Manuscrit 
très ample de tous les Livres de Mé-

decine imprimez, avec une Critique 
abrrégée, & la Vie des Auteurs. Il 
est mort en 1709. âgé de 54. ans. 
La mémoire de l'illustre M. de la 
M o n n o y e toute récente dans la Ré-
publique des Lettres me dispense du 
soin de son Eloge, que je laisse à 
faire à ceux qui continueront l'His-

toire de l'Academie Françoise. Les 
Notes de cet excellent Critique 
sur plusieurs autres Ouvrages de 
Colomiés sont jointes dans cette 
édition. M. Galyot son ami s'est fait 
un plaisir de les communiquer. Il feroit à souhaiter que son exemple put engager ceux qui sont devenus possesseurs des Manuscrits de M. de la Monnoye, à ne les pas envier plus long-tems à la gloire de ce sçavant homme , & à l'utilité de la Republique des Lettres. 



xiv PREFACE. 
Le Lecteur est averti que les No

tes de Bourdelot sur cette Bibliothé
que Choisie sont distinguées par un 
B. & que celles de M. de la Mon-
noye le sont par une M. Les autres 
qui n'ont aucune marque particulié
r e , sont de quelques amis qui ne 
veulent point être nommez. 



T A B L E 
D E S 

L I V R E S 
Qui composent cette Bibliothéque. 

VAvassoris Liber de ludicra Dictio-
ne, Page 1 

Dallai Tractatus de ufu Patrum, 3 
Coûtumes des Juifs, de Léon de Modéne 

Rabin, 6 
Replique de Girac à Costar, 11 
Florus, cum notis Salmasii, 14 
La Pratique des Vertus chrétiennes, 16 
Missa Latina, descripta à Matthia 

Flacio Illyrico, 18 
Rosier des Guerres, attribué à Louis 

XI. 22 
Thuani Historiarum pars prima, 23 : 
Clamor regii Sanguinis adversùs Parri-

cidas Anglicanos, 26 
La Vie d'Agricola, par Tacite, en Fran-
çois, 28 



T A B L E 
Aviso piacevole dato alla bella Italia, 29 
Picherelli Opusiula Theologica, 31 
Grotius de Imperio Summarum Potesta-

tum circà Sacra, 32 
Grotii Historia Belgica, 34 
La Chasse Royale, par Charles IX. 36 
Titus Livius ,Variorum & Gronovii, 40 
Catechismus Concilii Tridentini, sæpiùs 

recusus, 46 
Nouveauté du Papisme, par du Moulin,48 
Plutarque, traduit par Amyot, 53 
Redi circà generationem Insectorum, 60 
Passeratius de cognatione Literarum, 61 
Olympiæ Fulviæ Moratæ Opera, 62 Stephanus de Urbibus, cum Notis, 64 
Hospitalii Sermones seu Epistolæ, 69 

Testament du Chancelier de l'Hos-

pital, 72 
Caroli Ducis Arschotani Numismata, 

& Ant. Augustini Dialogi, 96 
joh. Cameronis Opera, 98 
Bibliotheque de la Croix-du-Maine, 99 
Nic. Gerbelii Græcia, 101 
Grotii annotationes in Evangelia, 104 
Joh. Wild, Latinè Feri, Enarrationes in 

Evang. 



DES LIVRES. 
Evang. Joannis, 106 

Themistii Orationes, 109 
Excerpta ex Tragœdiis & Comœdiis 

Græcis, per Grotium, 112 
Marculfi Formulæ, & Liber Legis Sa-

licæ, 113 
Seguini felecta Numismata, 115 
Bosqueti Historia Gallicana, 117 
Bonæ Cardinalis Opera, 119 
Vossii Theologia Gentilis & Physica 

Christiana, 122 
Spanhemii Dissertationes de Numismati-

bus, 124. 

Schefferus de Militia Navali Veterum, Vossii Historia Pelagiana, 130 

Vossii Theses Theol. & Historicæ, 134. 
Sulpitius Severus, Variorum, 137 
Le Nouveau Testament de Mons, 138 
Scaligerana, 140 
Theocritus, cum Scholiis Græcis, & 
Notis, 143 

Pollucis Onomasticon, Gualtero inter-
prête, 145 

Vossius de 70. Interpretibus 148 
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T A B L E 
Casaubonus contrà Baronium, 151 
Harpocrationis Dictionarium in Rheto-

res, 155 
Vindiciæ Epist. S. Ignatii, per Pearso-

nium, 158 
Pietas Ordinum Hollandiœ, per Gro-

tium, 163 
Salmasius de Primatu Papæ, 164 
Casauboni Epistola ad Card. Perronium, 

168 
Vossius de Historicis Latinis,. 172 
Epicuri Vita, per Gassendum, 175 
Bibliotheca Cordesiana, 176 
Grotius de Jure Belli & Pacis, 179 
Gramondi Historiarum Galliælibri, 188 
Apuleii Metamorphosis, cum Notis Pri-

cæi, 189 
Recueil de Maximes pour l'institution du 

Roy, contre le Card. Mazarin, 193 
Erasmi Colloquia, cum Notis Montani, 

196 
Catalogus Librorum Tricheti du Fresne, 

2 0 0 
Psalmi Consessionales, inventi in scrinio 

Antonii Portugalliæ Regis, 202 



DES LIVRES, 
Vossius de vitiis Sermonis, 203 
Dialogue des causes de la corruption de 
l'Eloquence, 205 

Relation de la Religion en Occident, 208 
Agrippa de incertitudine & vanitate 

Scientiarum, 209 
Instructions & Missives concernant le 

Concile de Trente, 212 
Present Royal du Roy Jacques au Prince, 

Henry son fils, 216 
Epîtres des Princes, recueillies par Rus-

celli, & traduites en François, 218 
Grotii Mare liberum, 221 
Vulcanius de Literis & Lingua Geta-

rum, 223 
Grotius de Satisfactione Christi, contrà 

Faustum Socinum, 225 
Caroli Paschalii Preces, 226 
Tertullianus, cum Notis Bildii Rhena-

ni, 228 
Caroli Magni, Ludovici Pii, & Caroli 

Calvi Capitula, 229 
Verini Disticha Moralia, 230 
Mémoires de la Reine Marguerite, 233 
Indiculus A sceticorum quæ inter Patrum 



T A B L E 
Opera reperiuntur, ab Asceta Bene-
dictino direstus, 235. 

Bibliotheca Janiniana S. Benirni Divio-
nensis, - 237 

Sermons du PereNarni, en François, 238. 
Pomponius Mela, cum observ.Vossii, 240 
Memoires de Mr de Bour deille de Bran-

tôme, 2 4 6 
Histoire des Comtes de Poitou , par 

Besly, 2 5 0 
Grotii Dissertatio de Cœnæ administra-

tione, 2 5 3 
Q Curtii Historia, 256 
Grotii Epistolæ, 258 
Paul. Petavius de Epocha annorum In-

carnationis Christi, 2 6 0 
Hispaniæ Bibliotheca,.. 264 

Poëmata & Epigrammata vetera, cum 
Notis, 265 

De Antiquitate Britannicæ Ecclesiæ, 267 
Vossii. Harmonia Evangelica, 269. 
Catalogus Græcorum Codicum Bibliothe-

cæ Augustanæ, 271 
Seldenus de DIIS Syris, 2 7 4 
Quinque Editiones Novi Testamenti Grœ-

ci, 276 



DES L I V R E S . 
Aristophanis Comœdiæ, 279 
Concordantiœ Græcæ Novi Test. 283 
Novum Testamentum, Bezæ, .284 . 
Laurentiæ Strozziæ Monialis Hym- ni, 286 

Fin de la Table des Livres. 
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T A B L E 
Des Opuscules ajoûtez dans cette 

Edition. 

I. Vie du P. Sirmond Jesuite, 
par Colomiés, 295 

II. Exhor ta t ion de Ter tu l l i en aux 
Martyrs, de la Traduction de Co-
lomiés, 321 

III. Notes de M. de la Monnoye, 
sur les Ouvrages de Colomiés de 
l'Edition de M. Fabricius impri
mée à Hambourg in 4°. 
I.. Notes , Corrections & Addi

t i o n s au Gallia Orientalis, 341 
2. Notes, Corrections & Addi

t ions aux Mélanges Historiques, 
357 

3. Notes, Corrections & Addi
t ions au Recueil de Particularitez 
& autres Opuscules, 363 



BIBLIOTHEQUE 
C H O I S I E . 

Francisci Vavassoris Liber de lu-
dicra Dictione. Parisiis, Cra-
moisy, 1658. in 4°. 

CE Livre qui attaque nos 
Poëtes Burlesques, est ad
mirable dans son genre, 
& l'on ne peut raisonner 

plus solidement ni plus ingenieuse-
I. Les Jesuites l'ap-
pelloient la Chatte du 
P. Vavasseur : il a été 
dix ans à le lécher & à le 
polir. Il l'entreprit à la 

sollicitation du P. Pe-
tau, dont il étoit Se-
cretaire & Lecteur. Me

nage n'estimoit pas tout 
ce que ce Pere dit con-
tre le stile burlesque. 
Les jugemens qu'il fait 
des Auteurs Grecs & 
Latins au nombre de 
cinquante sont très-ju
dicieux. B. 

A 



2 BIBLIOTHEQUE 

ment que fait cet illustre Jesuite, 
Que dirai-je des graces & des beau-
tés de son st i le , de la finesse de sa 
critique, & du jugement qu'il nous 
donne des plus celebres Auteurs de l'Antiquité ? 
Certes le sçavant M. 
Grævius ne pouvoit loüer plus digne 
ment cet ouvrage, qu'en l'appellant 
dans ses notes sur Hésiode, Librun 
omnibus gratiis & veneribus conditum ; 
& si l'éloquent M. de Balzac eût vê 
cu un peu davantage, il auroit loüé 
de toute sa force cet incomparable traité.1 

Cet excellent Pere, qui est 
mort depuis quelques années,2 

fait d'autres livres, dont les titres 
se trouvent au devant de ses Poësies 

posthumes publiées par le P. Lucas 
Jesuite. M. Grævius, que je viens 
d'alleguer, a fait l'éloge du P. Va-
vasseur dans ses notes sur les Offi-] 

ces de Ciceron p. 109. en ces ter-
1. Balzac a fait une 

Dissertation contre le 
stile burlesque adressée 
au Pere Vavasseur. 

2. En 1681. le 14 
Décembre. Ses œuvres 
ont été recueillies et 
1709. à Am£t. in sol. 



C H O I S I E . 3 

mes : De jocis vide inprimis Fr. Vavas-
soris viri doctissimi, & quo elegantio-

rem vix nostra vidit ætas, non it a pri-
dem bonis omnibus extincti, politissi-
mum & eruditïssimum Librum de ludi-
cra Dictione. 

Joannis Dallœi Tractatus de usu 
Patrum. Genevœ , 1 6 5 5 . in 4 . 

LEs sentimens sont assés parta
gés touchant cet ouvrage. Les Presbyteriens en sont grand état ; 

& les Episcopaux d'Angleterre ne 
l'estiment gueres. Parlant autrefois 
de ce livre à un sçavant homme, 
(qui est aujourd'hui de l'Ordre de 
ces derniers) il me dit qu'à son avis 
c'étoit le moindre des ouvrages de 
M.Daillé,& qu'il s'étonnoit qu'ayant 

une lecture des Peres assés considé-
rable, il se fût servi de cette lecture 
l à , pour obscurcir le mérite de l'an-
cienne Eglise. M. Scrivener, Théo-

A ij 



4 B I B L I O T H E Q U E 

logien Anglois, est du même senti-
ment , dans son Apologie pour les 
Peres contre le même M. Daillé. Je 
laisse au Lecteur la liberté de pren
dre quel parti il voudra, & je me 
contente de remarquer que M. Dail
lé s'est trompé à la page 263. de ce 
Livre , où il allegue S. Cyprien dans . 
son Epitre 59. touchant la Commu
nion des Enfans. J'avouë que l'édi
tion de M. Rigaut porte, ut intra 
octavum diem eum qui natus est bapti-
zandum & sacrificandum non put ares. 
Mais au lieu de sacrificandum, il faut 
lire sanctificandum, comme à l'édi
tion d'Erasme & à celle de M. Fell 
Evêque d'Oxfort ; baptizari & sancti-
ficari signifiant dans S. Cyprien la 
même chose, comme il paroît par 
son Epitre à Magnus, qui est la fixié-
me du premier livre où se lisent ces 
mots : Pro tua religiosa diligentia con-
suluisti mediocritatem nostram, s i l i cha-
rissime, an inter cœteros hæreticos eos 
quoque qui à Novatiano veniant, post 
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prosanum lavacrum baptizari & sancti-
ficari in Ecctesia Catholica legitimo & 
vero & unico Ecclesiæ baptismo oporteat 
André Rivet, avant M. Daillé, fait 

la même faute au 9. chap. de son 
Traité de l'authorité des Peres. L e 
même M. Daillé à la pag. 244. du 
même Livre, & M. Suicer dans son 
Trésor Ecclesiastique pag. 7. n'ont 
pas sçû à qui Clement d'Alexandrie 
devoit ce qu'il dit du nom d'Abra
ham, qu'il signifie Pater electus soni. 
Ce sçavant Docteur tenoit cela de 
Philon le Juif, au Livre qu'il a fait 
des Noms changés à quelques per-
sonnes dans l'Ecriture, page 21. de 
l'édition d'Hoëschelius. 

A iij 
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Coûtumes des Juifs, de Léon de 
Modene Rabin de Venife, tra-
duites de l'Italien par le Sieur 
de Simonville. A Paris, Bil-
laine, 1681. in 12 . 

Nous n'avons point de Livre 
qui nous instruise plus exa

ctement & en moins de mots des 
Coûtumes des Juifs que fait celui-
ci ; & le Pere Richard Simon, au-
trefois Prêtre de l'Oratoire de Paris, 
a eu grande raison de le traduire en 
François pour l'utilité du Public. 
J'avouë que sa traduction auroit été 
plus complete, s'il avoit vû l'Ori-
ginal dont Leon de Modene fit pré-
sent à Guillaume Boswel, Ambas-
sadeur d'Angleterre à Venife ; car 
voici par exemple ce que dit Leon | 

dans son Manuscrit, après avoir 
parlé au second chap. de la qua-

triéme partie, de la coûtume qu'ont 



C H O I S I E . 7 

les Juifs de repudier leurs femmes 
& d'en prendre d'autres,1 Ed in Ita-

lia, ajoûte-t-il,. hanno usato chiederne 
licenza e pigliare dispensa dal Papa. C'est 
ce que m'a appris le docte Selden 
dans son Traité de Successionibus in 
Bona desuncti, chap. 14. & dans son 
Uxor Ebraïca, page 72. & suiv.& 
qui ne se trouve point dans la tra-
duction du Pere Simon. Au devant 
de cette traduction le Pere Simon a 
mis une Préface, dont je ne fais 
gueres moins d'estime que de l'ou-
vrage de Leon. A la fin, il a ajoûté 
deux Dissertations, l'une touchant 
les Caraïtes, & l'autre touchant les 
Samaritains. Après quoi se voit un 
Supplément du même aux Ceremo-
nies des Juifs , avec un Discours 
touchant les differentes Messes ou 
Liturgies qui sont en usage dans tout 

l e monde. Ce que le Pere Simon dit 
des Caraïtes est principalement tiré 

1.V. le 10. ch. de ses 
Kimelia Literaria, où Co-

lomiés dit la même 
chose. 

A iiij 
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d'un Commentaire sur la Loi , d'un 
Auteur Caraïte nommé Aaron fils 
de Joseph, qui vivoit vers la fin du 
treiziéme siecle. Buxtorf dans sa 
Bibliothéque Rabbinique fait men
tion de quelques autres ouvrages 
de ce même Caraïte. Mais pour être pleinement informé touchant les • Auteurs Caraïtes, il faut avoir recours à l'incomparable Selden dans sa Dissertation de Anno Civili judæo-rum, dans son Uxor Ebraïca, dans ses Livres de Synedriis, & ailleurs. 1 Ce que le Pere Simon dit des Samaritains, est tiré de deux Lettres que les Synagogues de Sichem & d'Egypte écrivirent autrefois à Sca-liger. Ces Lettres ne tomberent jamais entre ses mains, ayant été retenuës par Genebrard & par quelques autres. Après la mort de Sca-liger, feu M. de Peiresc, qui étoit 

1. On peut voir en
core la Bibliothéque 

/ Rabbinique de Barto-
locci continuée par Im-

bonati, imprimée à Ro
me en 5. vol. in sol. ou
vrage qui est fort estimé 
& recherché. 
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l'homme du monde le plus curieux, 
trouva le moyen de les avoir, & 
pria le Pere Morin d'en faire une 
traduction Latine. De quoi celui-ci 
s'étant fidellement acquitté, il ren

v o y a l'Original à M. de Peiresc. 
C'est ce que l'on peut voir un peu 
plus au long dans la Vie de ce grand 
homme, écrite par M. Gassendi, sur 
les années 1608. & 1632. Outre cet-
te traduction de Leon de Modene, 
nous avons du Pere Simon des Re
marques Latines sur les Opuscules 
de Gabriel Severe, Archevêque de 

Philadelphie ; & des Remarques 
Françoises, qui sont fort ingenues, 
sur le Voyage du Mont-Liban du 

Pere Dandini Jesuite. Il a aussi fait 
L'Histoire Critique du Vieux Testa-
ment, 1 au sujet de laquelle j'ai écrit 
une Lettre à M. Justel, qui est im-

I . Qui est bien écrite, 
mais où je souhaiterois pour 
l'avantage du Pere Simon 

qu'il eût pas suivi les tra-
ces du Juif Spinosa. Ceci 

est restitué sur la pre
miere édition de cette 
Bibliothéque choisie faite à 
la Rochelle en 1680. 
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primée. Nous avons aussi du Pere 
Simon l'Histoire Critique du Nou-
veau Testament, qui est à mon avis 
plus judicieusement écrite que celle 
du Vieux. On a imprimé à Londres 
la Vie ou plûtôt la censure des Ou
vrages du Pere Morin, qui est du 
Pere Simon. 1 Je ne doute point 
aussi qu'il ne soit l'Auteur de l'Hi-
stoire Critique de la créance & des 
coûtumes des Nations du Levant, 
2 & de l'Histoire de l'origine & du 
progrès des Revenus Ecclesiasti-
ques. 3 

1. Dans un volume 
in douze, intitulé, An-
tiquitates Ecclesiæ Orien-
talis. 

2. Sous le nom de 
Moni. 

3. Sous le nom d'A-
costa. 

Richard Simon que 
l'Auteur appelle le Pere 

Simon, parce qu'il étoit 
de son temps dans la Congregation de l 'O
ratoire, a fait depuis 
d'autres Ouvrages, & 
entre autres une Biblio
theque Critique en 4. 
volumes in douze, qui 
est du genre de celle-
ci. 
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Replique de M. de Girac à M. 
Costar. A Leyden 1660. in 8 . 1 

VOici la plus forte Piéce de M. 
de Girac contre M. Costar, 

mais où il lui est échapé de faire 
deux fautes qui méritent d être rele-

I. Cette Réplique fut 
imprimée à Leyde. Co-
star avoit eu recours au 
Magistrat pour empê-
cher qu'elle ne le fût à 
Paris ; il obtint une Sen-
tence du Lieutenant Ci-
vil qui leur défendit à ; 
tous deux, Girac & lui, 
d'écrire l'un contre l'au
tre. Cette Replique fut 
neanmoins depuis pu-
bliée à Paris après la 
mort de Costar. Une 
Dissertation Latine de 
Girac sur les Lettres de 
Voiture adressée à Bal-
zac, qui courut MS. en 
1650. donna lieu à ce 
démêlé. Costar en 1653 
y répondit d'une ma-
niere dont Balzac, qui 
l'avoit invité à y ré

pondre, n'eut pas su-
jet d'être content. Cet
te reponse fut intitulée, 
Défense de Voiture. 
Costar la fit réimprimer 
en 1654. in 4. après la 
mort de Balzac, & mit 
au devant la Disserta-
tion de Girac ;. ensuite 
de quoi on vit paroître 
quatre vol in 4. tant de 
Costar que de Girac ; 

Sçavoir, 
1. Réponse à la Dé-

fense, 1655. 
2. Suite de la Dé 
fense, 1655. 

3. Apologie de Co-
star, 1657. 

4. La Réplique de Gi-
rac, dont parle Colo-
miés, qui termina la 

querelle. 


